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Première entreprise française à avoir obtenu

en avril 2011 lõAFAQ 26000 et en janvier 2012

la labellisation LUCIE pour son engagement dans

la RSE (Responsabilité Sociétale des Entreprises)

et le développement durable

SAS au capital de 110 000 ú

N° Identification :

343 460 622 RCS Poitiers

APE : 7112B

N° TVA : FR 57 343 460 62200 04 1425



Phase1
Etats des lieux

Phase2
Diagnostic

Projet de territoire

[ΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Ŝƴ ƭƛŜƴ ǘǊŝǎ ŞǘǊƻƛǘ ŀǾŜŎ ƭŀ /[9 
du SAGE Charente, chargée de piloter la démarche de concertation.

Définir les actions à mener avec les acteurs à 
partir du diagnostic et des enjeux du territoire.

[ΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ 
ŀōƻǊŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ 
des composantes du 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ



Phase 1: ETAT DES LIEUX

1) LazoneŘΩŞǘǳŘŜ

2) Descriptiondesusagesnon-agricolesde la ressourceeneau

3) Activitéagricolesur lesbassinset usagede la ressourceeneau

4) Actionsdéjàentreprisesdansle domainedeƭΩŜŀǳ



üFédération de la Charente-Maritime pour la Pêche et 

la Protection du Milieu Aquatique

üNature Environnement Charente-Maritime

üConseil DépartementalCharente-Maritime

üDDTM Charente-Maritime

ü!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ !ŘƻǳǊ-Garonne

üSYRES

üEPTB

Prise en compte des remarques



MILIEU PHYSIQUE



Le bassin 

Charente-Maritime

Charente



[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩŞǘǳŘŜ Ŝǎǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀǾŜŎ ŜƴǾƛǊƻƴ ул ҈ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ǘƻǘŀƭŜ 
du bassin de la Charente Aval et du Bruant.
[Ŝ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŜŦŦŜŎǘƛŦΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řƻƛǘ ǎΩŀŘŀǇǘŜǊ Ł ŎŜǘǘŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴΦ

Enjeux

Climat océanique avec une 
pluviométrie comprise entre 700 

et 1000 mm/an.

Peu de relief, la majorité du bassin 
est de type « filtrant », 

permettant une réalimentation 
des nappes.

Nature des sols variés, avec un 
potentiel agronomique diversifié.

Présence de vallées alluviales et 
de marais avec de bons réservoirs 

en eau (environ 25 % du 
territoire).

Un tiers de la surface du 
bassin est couvert par des 

Terres de Doucins et Landes 
de la bordure Aquitaine. Ce 

sont des sols argilo-calcaires. 
Ils possèdent un réservoir en 
eau moyen compris entre 50 

et 150 mm.

À proximité immédiate des 
ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ Řŀƴǎ ƭŜ ƳŀǊŀƛǎ 
de Rochefort, le ruissellement 

domine.



Mise en place du 
Plan de Gestion 

des Étiages 
depuis 2004

SAGE en cours 
de finalisation

Modèle Charente 
2050 en projet

Augmentation tendancielle des 
températures depuis 60 ans (+ 0,3 °C par 
ŘŞŎŜƴƴƛŜύΣ ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŀƴǘ ŘΩǳƴŜ 

augmentation du nombre de jours où la 
température maximale journalière est 

supérieure ou égale à 25°C.

Évolution de la répartition des pluies sur 
ƭΩŀƴƴŞŜΦ

Diminution des pluies efficaces.

En lien avec le changement climatique, 
ŦƻǊǘŜǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭΩƘȅŘǊƻƭƻƎƛŜ Ł 
prévoir : baisses annuelles de débits 
comprises entre 20 et 40 %, pouvant 

atteindre 50 % en période estivale. Sans 
modification des usages, les étiages seront 
plus précoces, plus sévères et plus longs.

Opportunités Menaces



EAU SOUTERRAINE



Préservation de la ressource en eau du point de vue quantitatif et qualitatif pour les 
ǳǎŀƎŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ όŘƻƳŜǎǘƛǉǳŜΣ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Ŝǘ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜύΣ Ŝǘ ƭŜ ǎƻǳǘƛŜƴ Ł ƭΩŞǘƛŀƎŜΦ

Enjeux

Nappe du Turonien-Coniacien, 
principale nappe profonde du 
territoire, ne présente pas de 
problème quantitatif notable 

avec le niveau de prélèvements 
actuel. Cette nappe se recharge 
annuellement en cycle classique.

Nappe du Cénomanien, ressource 
ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝƴ 
Eau Potable, ne présente pas de 
problème quantitatif également.

у ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳȄ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴŜǎ όǎǳǊ 
les 11 présentes) identifiées 

comme Zones à Protéger pour le 
Futur, dont 5 en Zones à Objectifs 

plus stricts.

Vulnérabilité des nappes quand elles 
sont libres à semi-captives (nitrates 

et produits phytosanitaires).

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ŀ ŞǘŞ ŎƭŀǎǎŞ Ŝƴ 
déséquilibre.

La nappe du Jurassique, libre, 
est en interaction avec le réseau 

superficiel. Les prélèvements 
directs dans les cours d'eau 

semblent avoir un impact sur les 
battements de nappe et 

pourraient être responsables du 
mauvais état quantitatif décrit 
ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ !ŘƻǳǊ-

Garonne.



Zone de répartition des eaux depuis 1994

SAGE en cours de finalisation

La réglementation va dans le sens de la 
protection de la ressource en eau

Zones vulnérables et présence de 5 zones 
ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ǊŜƴŦƻǊŎŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀƛǊŜǎ 

ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŀǇǘŀƎŜǎ ŘŜ Touventà 
Landrais, de Trizay, de Port-Boutiers, de la 

Prairie de Triac et de La Touche.

Programme Re-sources

Augmentation du 
nombre de produits 

phytosanitaires 
détectés : risque de 
mise en évidence de 
ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ 

dégradées

Forages agricoles pas 
conformes pouvant 
altérer la qualité des 

nappes captives.

Risque de recharge 
moindre en lien avec le 
changement climatique

Opportunités Menaces



V Manque de connaissance sur les nappes captées par certains forages 
agricoles

V Manque de données pour les nappes des alluvions de la Charente, 
du Santonien-Campanien et du Jurassique supérieur : transmissivité, 
ŎƻŜŦŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩŜƳƳŀƎŀǎƛƴŜƳŜƴǘΣ ǇƛŞȊƻƳŝǘǊŜ ǇƻǳǊ ǎǳƛǾǊŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 
du niveau de la nappe, carte piézométrique pour voir le sens 
ŘΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜ

Données manquantes



EAU SUPERFICIELLE



Etat écologique

Critère biologie non 
réalisé

Pas de station de 
mesure de leur qualité

IPR non réalisé

Données SDAGE 2016-2021, 
année de référence 2016

Station de mesure



Préservation de la ressource en eau du point de vue quantitatif et qualitatif pour les 
ǳǎŀƎŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ Ŝǘ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎΣ Ŝǘ ƭŜ ǎƻǳǘƛŜƴ Ł ƭΩŞǘƛŀƎŜ Υ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ 
nitrates aux alentours des 24 mg/l dans la Charente, avec des variations interannuelles 
marquées et une évolution à la hausse.

V Adaptation des outils pour caractériser le fonctionnement trophique des marais 
doux

VCƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜ Ł ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ Ŝǘ ƭŜǎ ǳǎŀƎŜǎ ƛƴƘŞǊŜƴǘǎ Ł ŎŜ ƳƛƭƛŜǳ

V Continuité écologique

Enjeux

нп ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜƭƭŜ

La Charente présente un intérêt piscicole important selon 
ƭΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ŦǊŀȅŝǊŜǎ

Gestion adaptée des ouvrages du marais nord de 
Rochefort



[ΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƎƭƻōŀƭŜƳŜƴǘ ƳƻȅŜƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ 
ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ 

[ΩLƴŘƛŎŜ tƻƛǎǎƻƴ wƛǾƛŝǊŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ǊŞŀƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ǉǳŀƭƛŦƛŜǊ 
ƭΩŞǘŀǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ǉǳƛ ƴŜ ǇǊŜƴŘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ǉŀǎ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜ 

ŘŞōƛǘ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ

Etat physico-chimique dégradée pour le Gua, le Bramerit, la 
Devise et le canal de la Seudre

Peu de réservoir biologique 

aŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ ŀǾŜŎ ǳƴ Şǘŀǘ ǇƛǎŎƛŎƻƭŜ ǘǊŝǎ ǇŜǊǘǳǊōŞ 
(continuité écologique, morphologie, assecs).

Les obstacles aux migrations représentent une pression très 
ŦƻǊǘŜΦ !ǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΣ ƭŀ /ƘŀǊŜƴǘŜ Ŝǘ ƭŜ .Ǌǳŀƴǘ 
sont considérés comme zones à enjeu sur tout leur cours.



Seuls deux affluents de la Charente sont suivis au niveau des 
assecs. Le Bramerita présenté des assecs 4 années sur 5 

entre de 2012 à 2016.

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǾŜǊǎŀƴǘ ŘŜ ƭŀ /ƘŀǊŜƴǘŜ ŀǾŀƭ Ŝǘ Řǳ 
Bruant a été classé en déséquilibre.

[ŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŎƻƴƧƻƴŎǘǳǊŜƭƭŜ ŘŜǎ ǇǊŞƭŝǾŜƳŜƴǘǎ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ 
ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ р ŀƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ т ŘŜǊƴƛŝǊŜǎ ŀƴƴŞŜǎΦ aŀƭƎǊŞ 
la mise en place de cette gestion de crise, non-respect du 

DOE au sens du SDAGE 3 années sur 7, DCR franchi 2 années 
sur 7. 



SAGE en cours de finalisation

La réglementation va dans le sens de la 
protection de la ressource en eau : Zones 
sensibles, Zone de répartition des eaux, 

Zones vulnérables

5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜ 
fonctionnement trophique du marais

Réservoirs biologiques

Programme pour diminuer les obstacles aux 
migrations

Programme de préservation, restauration en 
lien notamment avec les zones Natura 2000 

(marais et zones humides)

Actions dans le cadre du PDPG

Augmentation du 
nombre de produits 

phytosanitaires détectés 
Υ ŘŞƎǊŀŘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ 

physico-chimique.

Tendance à 
ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 

teneurs en nitrates dans 
la Charente avec des 
ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩŜǳǘǊƻǇƘƛǎŀǘƛƻƴ 

Ł ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜΦ

wƛǎǉǳŜ ŘΩŞǘƛŀƎŜ Ǉƭǳǎ 
marqué en lien avec le 

changement climatique, 
augmentation de la 
ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ

Opportunités Menaces



V Étude sur le débit minimum biologique

V Diagnostic hydromorphologique

V{ǳƛǾƛ ŘŜǎ ŀǎǎŜŎǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ

V Manque de connaissance sur la relation nappes / rivière

Données manquantes



MILIEU NATUREL



Les marais



Préservation des zones naturelles et zones humides, habitats et espèces associées. 

Enjeux

Deux réserves naturelles nationales 
ainsi que deux réserves naturelles 
régionales, toutes liées aux milieux 

aquatiques.

19 zones Natura 2000 dont 13 ayant 
un lien fort avec les zones humides. 

Les Marais de Brouage et de 
Rochefort sont en zone Natura 2000.

6 arrêtés de Protection de Biotope 
dont 2 qui sont en lien étroit avec les 

zones humides.

75 ZNIEFF de type I et 7 ZNIEFF de 
type II sont recensées, dont plus de la 
moitié de ces zones sont liées à des 

milieux humides (55 %).

2 % du territoire 
seulement couvert par 

des zones humides. 
Elles sont 

essentiellement 
ǊŞǇŀǊǘƛŜǎ Ł ƭΩŀǾŀƭ Řǳ .± 

(zones des marais).



Mesures de gestion des zones Natura 
2000, avec notamment la cellule 
ŘΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ Řǳ aŀǊŀƛǎ ŘŜ wƻŎƘŜŦƻǊǘ 

portée par la Communauté 
d'agglomération de Rochefort 

(compétence prise en juin 2016 suite 
Ł мр ŀƴǎ ŘΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŀ [thύΦ

Contrat territorial zones humides du 
ƳŀǊŀƛǎ ŘŜ .ǊƻǳŀƎŜ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞǘǳŘŜ 

(finalisation prévue en décembre 2018, 
avec une signature du contrat 
envisagée en janvier 2019).

Changement 
climatique : 

augmentation de la 
température, 

diminution des pluies 
efficaces peuvent être 
des menaces pour la 
biodiversité actuelle.

Pression anthropique diffuse

Evolution du taux de salinité 
et de la turbidité

Opportunités Menaces

VLƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ōŀǎǎƛƴ
V5ƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŘŜ ƭΩhydromorphologie
V Diagnostic de la ripisylve 

Données manquantes



USAGES NON-AGRICOLES DE LA 
RESSOURCE EN EAU



Captages Eau Potable



Captages prioritaires Grenelle



V Sur la période 2010 à 2015, autour de 33 Mm3 sont prélevés annuellement pour 
ƭΩŜŀǳ ǇƻǘŀōƭŜ Ŝǘ мΣф aƳо ǇƻǳǊ ƭΩǳǎŀƎŜ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭΦ

V Prélèvements en eau superficielle et souterraine, avec des exportations en 
ŘŜƘƻǊǎ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜΦ

V[ΩŜƴƧŜǳ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ǉǳŀƭƛǘŀǘƛŦ ŀǾŜŎ ƭŀ ǇǊƛƻǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜ Ŝƴ Ŝŀǳ 
ǇƻǳǊ ƭΩǳǎŀƎŜ !9t Řŀƴǎ ƭŀ ƴŀǇǇŜ Řǳ /ŞƴƻƳŀƴƛŜƴ όǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ {ŀƛƴǘ Vaize).

V 74 % des actifs travaillent dans le secteur tertiaire sur le bassin. La Charente-
Maritime se situe au 2e rang des départements touristiques.

V Activités conchylicoles importantes en aval du secteur, ainsi que de la pêche 
professionnelle.

VtǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇŀǊŎƻǳǊǎ ŘŜ ǇşŎƘŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ŎƘŀƞƴŜ ǘƘŜǊƳŀƭŜΦ

Points essentiels et enjeux



Climat océanique avec une pluviométrie 
comprise entre 700 et 1000 mm/an.

26 périmètres de protection rapprochés 
sont dénombrés.

5 AAC de captages prioritaires

Zone vulnérable et ZAR

vǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 
dégradée

Les problèmes 
quantitatifs 

entraînent des 
problèmes de taux 
de salinité et de 

turbidité au niveau 
ŘŜ ƭΩŜǎǘǳŀƛǊŜΦ



69 STEP dont 9 supérieures à 
мл ллл 9I Υ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜ 
utilisation des rejets de 
ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ 

ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ 

Changement 
climatique

Dégradation qualité 
eau et impact sur 

les activités 
ŘŞǇŜƴŘŀƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ 

estuarienne

Opportunités Menaces

V Indicateurs évaluation qualité eau (milieu conchylicole)
V Volumes mares de tonne et localisation
V±ƻƭǳƳŜǎ ǊŜƧŜǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ

Données manquantes



USAGES AGRICOLES DE LA 
RESSOURCE EN EAU



tƻƛŘǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ

Source: INSEE



Volumes consommés
387 points de prélèvementsont autorisés en 2017







Données économiques ςCER France

2005

Année sèche

2008

Année 

moyenne

2014

Année  

humide

NbreŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ772 749 649

SAUétudiée ру утн Ƙŀрф тпп Ƙŀрп оуп Ƙŀ

%de la SAU/ SAUtotale

2014 55% 56% 51%

ҦPas de données géographiques



Données économiques ςCER France
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NbreŘΩƛǊǊƛƎŀƴǘǎκ 

Nbretotal 

ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀƴǘǎ

% surf irriguée / 

SAU tot

% de maïs / 

SAU tot

% maïs irrigué / 

surf tot maïs

2005 (sèche) 25,1 % 10,4 % 16,8 % 56,3 %

2008 (normale) 22,4 % 9,7 % 16,5 % 57,6 %

2014 (humide) 16,3 % 8,1 % 17,0 % 47,6 %

IRRIGANT     SAU moy= 149 ha NON-IRRIGANT      SAU moy= 70 ha



Comparaison Rdtmaïs irrigué et non-irrigué
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V Territoire essentiellement agricole avec environ 80 % de la surface totale du bassin de la 
/ƘŀǊŜƴǘŜ !Ǿŀƭ Ŝǘ Řǳ .ǊǳŀƴǘΦ [ΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ǘŜŎƘƴƛŎƻ-économique du bassin versant de la 
/ƘŀǊŜƴǘŜ ŀǾŀƭ Ŝǘ Řǳ .Ǌǳŀƴǘ Ŝǎǘ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭŀ ǾƛǘƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŜǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎΦ [ΩŞƭŜǾŀƎŜ 
et les prairies associées sont essentiellement présents dans la zone du marais.

V[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ сΣлм҈ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ.

V Le maïs représente 17 % de la SAU (RPG 2014), majoritairement présent dans les vallées et 
terrasses alluviales.

V 15 à 20 % des exploitations irriguent (en nombre - données CER).

V9ƴǘǊŜ у Ŝǘ мл҈ ŘŜ ƭŀ {!¦ Ŝǎǘ ƛǊǊƛƎǳŞŜ ŀǾŜŎ ŜƴǘǊŜ у Ŝǘ мн Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘŜ Ƴо ŘΩŜŀǳ ǇǊŞƭŜǾŞǎΣ 
après 2010.

V Le maïs représente 70% des surfaces irriguées.

Points essentiels et enjeux



V En moyenne les résultats économiques bruts sont plus favorables aux irrigants 
céréaliers et polycultures-élevage, en lien avec des rendements plus élevés et une 
meilleure valorisation (permettant de compenser des charges plus importantes ς
ƳŀǘŞǊƛŜƭΣ ŜŀǳΣ Ƴŀƛƴ ŘΩǆǳǾǊŜύΦ [Ŝ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘƛŜƭ Ŝǎǘ ƳƻƛƴŘǊŜ ƻǳ ƳşƳŜ ƴŞƎŀǘƛŦ ƭƻǊǎǉǳŜ ƭŜ 
cours des céréales baisse. 

V Les ǊŞǎǳƭǘŀǘǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ǊŀǇǇƻǊǘŞǎ Ł ƭΩƘŜŎǘŀǊŜ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǎ ŦŀǾƻǊŀōƭŜǎ ŀǳȄ ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ 
non-irrigantes, en lien notamment avec la présence de la vigne. 

V Les exploitations non-irrigantesŘǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩŞǘǳŘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǳƴŜ {!¦ ƳƻȅŜƴƴŜ 
moitié moins importante que les exploitations irrigantes(70 ha contre 150 ha). La 
vigne est très présente (22% de la SAU contre 3%). 

V[Ŝ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŜŦŦŜŎǘƛŦΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řƻƛǘ ǎΩŀŘŀǇǘŜǊ Ł ŎŜǘǘŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴΦ

Points essentiels et enjeux



Climat océanique avec une pluviométrie 
comprise entre 700 et 1000 mm/an.

Nature des sols variés avec un potentiel 
agronomique diversifié.

21 % du bassin couvert (SAU) par des vignes 
: production à forte valeur ajoutée.

25% de la SAU du bassin couvert par des 
prairies

Présence de vallées alluviales et de marais 
avec de bons réservoirs en eau (environ 25 % 

de la surface totale du territoire). 

Les rotations courtes ne représentent que 
13% de la SAU du territoire et les surfaces 

cultivées en monoculture de maïs 7,6% de la 
SAU totale. La monoculture de maïs se 
localise en fond de vallons sur des sols 

propices à cette culture.

Agriculture biologique : 4% de la SAU du 
bassin (plus élevé que la valeur 

départementale)

Les cours des 
produits agricoles 
restent un facteur 
prépondérant dans 

le choix des 
assolements.

Les charges 
augmentent et 
limitent pour 

certaines années la 
rentabilité des 
exploitations 

irrigantes.


